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Appel désespéré à 
Toulouse-Lautrec

A nous Comte deux mots! di­
raient les "effeuilleuses" du Club 
de Nuit Narcisse place Pigalle a 
Paris... faites quelque chose on 
nous viole (voyons les enfants) nos 
droits sont remis en question, nous 
sommes spoliées (voyons les en­
fants) c'est comme on vous le dit 
Monsieur Lautrec le patron de la 
boite veut nous remplacer par des 
travestis, des tantes quoi... Même 
Monsieur Toulouse qu'ils veulent 
changer le nom de la ''cabane” et la 
nommer "MAN” ou est-ce qu'on 
s'en va... ou va le monde... nous, on 
faisait du mal à personne... au 
contraire. Maintenant ils veulent 
attirer le "tourist” avec des "pè- 
dés" c'est un monde à l'envers, vous 
admettrez!

Allez! notre France est dans un 
bien piteux état!... comment voulez- 
vous qu'on lutte contre une telle 
compétition.

Louis XIV avait dit IETAT 
C EST MOI

Devra-t-on dire maintenant les 
ta-ta c'est nous? vraiment, nonsieur 
le Comte vous qui fûtes toujours 
l'ami et le protecteur des arts, 
faites quelque chose!

• • •
Les citoyens de la bonne ville 

de Bydgosszcz dans le nord de la 
Pologne se sont réveillés l'autre 
matin, et une grande surprise les 
attendait. Que Ton ouvre le robinet 
d'eau chaude ou le robinet d'eau 
froide... c'était toujours de la bière 
qui coulait.

Pendant quelques minutes la 
ville connut des moments fantasti­
ques, mais au bout d une heure 
Bygosszcz devint la ville la plus 
exhubérante de toute la Pologne, y 
compris la ville de Lwow et les 
Marais du Pripet.

Les autorités s'émurent de cet 
état de choses, et après une enquête 
approfondie, on découvnt qu'une 
valve” défectueuse dans une bras­

serie locale, faisait couler des cen­
taines de gallons de bière dans 
l'eau potable de la ville.

La suggestion vaut ce qu’elle 
vaut, mais les organisateurs du 
Carnaval de l’hiver prochain pour­
raient peut-être utiliser cette idée 
polonaise, et l'arranger à la mode 
du vieux Québec

Ce n'est là. bien entendu, qu u- 
ne suggestion!

« • »

ma place 
au soleil
lacques Normand

Dans le code pénal du Liban il y 
a une loi, (j'espère qu elle est 
maintenant vétuste) qui permet à 
un citoyen de mettre à mort une 
personne de sa parenté du sexe 
féminin si la conduite de la dite 
personne, est de nature à nuire à la 
bonne réputation de la famille en 
question.

Je connais mal ce charmant 
pays au climat si doux, et aux 
chênes si durs, mais je ne crois pas 
que cette pratique fasse beaucoup 
de victimes de nos jours du côté de 
Beyrouth.

• • •
Plus près de nous (mais si peu) 

à Pender Harbor près de Vancouver 
B.C. un membre de la G.R.P. (Royal 
Canadian Mounted Police) qui porte 
d ailleurs fièrement son grade de 
caporal (comme Napoléon) a un 
sens de l'humour à tout casser, ou 
alors c'est grave. Des journalistes, 
sans doute de bonne foi, ont de­
mandé au "caporal” des explica­
tions sur la disparition d'une toute 
jeune fille de Pender.

Le caporal a répondu à ces 
messieurs de la presse... "tout le 
territoire environnant a été fouillé, 
et nous n'avons aucune preuve pour 
le moment que cette jeune fille soit 
disparue ., elle manque à l'appel 
tout simplement.

THEY ALWAYS GET THEIR 
MAN!
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La Pocatière: $2,060,000 à trouver 
pour la construction de logements

par Paul Henri DROt'IN
du bureau du Soleil

LA POCATIERE - La mise 
en place d'un plan de déve­
loppement, pour faire face à 
une pénurie de logements, 
nécessiterait, de la part de la 
ville de La Pocatière, un 
investissement global de 
$2,060.000

C'est ce qu'a déclaré, hier, 
le Dr Gérard Dallaire. maire 
de la ville de La Pocatière, 
en ajoutant que "ce projet 
prioritaire avait été soumis 
pour étude aux hauts fonc­
tionnaires du ministère des 
Affaires municipales, et que 
prochainement, il y aura ren­
contre avec le ministre Vic­
tor C. Goldbloom pour con­
naître les subventions que 
l'on pourra obtenir”.

Ce qui a amené la ville de 
La Pocatière à autoriser l'in­
génieur Paul Bois, à prépa­
rer les plans de ce futur 
aménagement, est l'expan­
sion qu'a connue l'entreprise 
Matériel de Transport Bom­
bardier Ltée et aussi du peu 
de terrains vacants où sont 
déjà acheminés les services 
d'eau et d'égout.

Les projets envisagés par 
la ville de La Pocatière en 
vue de ce plan de développe­
ment de plus de $2 millions, 
sont les suivants:

— création d'un parc de 
maisons mobiles pouvant ac­
cueillir environ 25 unités. Ce 
parc sera situé dans le sec­
teur de la ville de La Pocatiè­
re communément appelé le 
Haut de Saintè-Anne (plus 
précisément, à l'est de la 
nouvelle rue Hudon);

— ouverture d’un secteur 
résidentiel au Haut de Sain­
te-Anne, de sorte qu'on puis­
se y construire de 20 à 30

MONTREAL (PC) - Les 
créditistes souhaitent que 
leur parti modifie son image 
"pour coller davantage à la 
réalité”.

C'est la conclusion majeure 
qu'a émise, hier, M. André 
Fortin, leader parlementaiie 
du Crédit social, à l’issue des 
huit mini-congrès créditistes 
tenus en autant de villes du

maisons. L'amenagement de 
ce secteur a principalement 
été conçu en fonction des 
employés de Matériel de 
transport Bombardier Ltée 
(Moto-Ski);

— prolongement de la 12e 
Avenue vers l’ouest, jusqu'au 
secteur qu'occupera le 
centre commercial, et vers 
l'est, au delà du terrain sur 
lequel sera aménagé la poly­
valente;

Québec depuis trois se­
maines.

Comment changer l'image 
du Crédit social, personnifié 
depuis si longtemps par M. 
Réal Caouette? En somme, 
faudrait-il trouver un nou­
veau chef pour réaliser ce 
rapprochement de la réalité?

Encore une fois, M. Fortin 
s'est défendu de vouloir rem-

— amenagement d un sec­
teur résidentiel de type uni 
familial à proximité du cen­
tre-ville, afin de permettre à 
ceux qui désirent demeurer 
près des services, de le faire;

— construction d'un deu­
xième réservoir d'eau d’une 
capacité de 500,000 gallons, 
avec un raccordement au ser­
vice actuel et travaux à la 
station de "chlorage";

placer M. Caouette, pour le 
moment M. Caouette lui- 
même et le Conseil national 
du parti prendront une déci­
sion à l'automne Dans l’im­
médiat, M. Fortin espère 
bien que son chef fera les 
prochaines élections fédé­
rales.

Cela n'empéche pas ’ d'ur­
baniser" dès maintenant le 
Crédit social. Selon M. For-

— puis divers travaux, tels 
que la realisation de l'égout 
pluvial de la rue Hudon, 
asphaltage de mes et autres

"Il est impensable, a ajoute 
le maire Dallaire, déntre- 
prendre la réalisation de ces 
projets sans une aide finan­
cière du gouvernement, car 
un investissement de cette 
envergure par la ville de La 
Pocatière, ferait doubler 
l'impôt foncier."

tin, il suffirait simplement 
que le parti explique mieux 
sa politique économique, qui 
propose de combattre l'infla­
tion par "l'escompte compen­
sée". Cette escompte com­
pensée prévoit, entre autres, 
de subventionner les com­
merçants qui accepteraient 
de baisser leurs prix selon 
les indications du gouverne­
ment.

Le Crédit social voudrait 
mieux coller à la réalité

Twik la mêle à tous ses jeux. S'y dore au soleil. Campe av8C elle. La promène 
en ville comme a la campagne Elle est là extensible. Docile Un rien d'entretien. En blanc, jaune ou orange et en tailles P.M.G.

De gauche a droite
Le t shirt classique tout doux $9. Sa jupe-portefeuille à nouer sur le côte. Cache-maillot à ses heures SI8
Le débardeur bien echancre S8 sur short bien court $6
La marinière a poche tunnel devant $13. Sur pantalon a peine élargi $15.
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Fini le rôle de suppléance pour I animateur de pastorale scolaire
A 3

par Jean MARTEL

L'animateur de pastorale scolaire 
n a plus l'intention d’exercer auprès 
des jeunes le rôle de suppléance et de 
tampon: c est ainsi qu i! ne tient plus a 
inciter les jeunes à aller à la messe, à 
la demande de certains parents, alors 
que ces memes parents ne se préoocu 
pent plus d'y aller ni de donner un 
témoignage chrétien, à la maison

Il veut plutôt assurer le prolonge­
ment de ce que donnent les parents et 
les catéchètes. Voilà ce qu'a déclaré, 
hier, M Marc Goulet, président de

I Association des animateurs de pasto­
rale scolaire du Québec, qui tient son 
congrès à Cap-Rouge

Cette association groupe environ 
600 membres, dont 250 laïcs qui tra­
vaillent dans les écoles publiques, tant 
de niveau élémentaire que secondaire 
et collégial

% M Goulet a dit que les tâches de 
l'animateur de pastorale scolaire 
étaient multiples

C'est cette personne, a-t-il précisé, 
qui tente de faire émerger dans l'école

les valeurs humaines et spirituelles. 
C est elle qui donne un sens au vécu 
de ! étudiant, et cela à travers I anony­
mat et l'impersonnalité des grandes 
écoles. C’est cette personne, enfin, qui 
annonce le Christ implicitement ou 
explicitement, a travers son témoigna­
ge personnel, des expériences, etr

M Goulet a fait remarquer que les 
animateurs de pastorale scolaire n'é­
taient pas pris de panique devant la 
baisse de la foi chez les jeunes.

Selon lui. il existe dans les écoles

une confrontation entre une pastorale 
d'entretien, dont la promotion est faite 
par des parents, des commissaires et 
des directeurs d'écoles, et une pasto­
rale faite d'expenenres chrétiennes 
d'avant-garde et de prospectives.

Accueil

L animateur de pastorale scolaire. 
. de continuer M Goulet, fait circuler la 

vie dans les groupes de l’école C'est 
lui qui accueille les jeunes

C'est la raison po'ir laquelle il est 
la personne la plus populaire dans

I ecole, tant chez les élèves que chez 
les professeurs. C'est lui. d ailleurs, 
qui assure le lien entre tous les 
groupes qui composent l'école.

Enquête

Au cours du congrès de l'associa­
tion, l'équipe de recherche en pastora­
le scolaire de I université de Sher 
brooke a présenté le résultat d'un 
recherche qu elle a effectuée auprès 
des étudiants. Elle porte sur cinq 
dimensions de la religiosité: les 
croyances, les rites, les connaissances

religieuses, l'expérience religieuse et 
les comportements découlant de la 
religion

C'est ainsi que l'équipe de re­
cherche a pu constater que les rites 
religieux perdent progressivement de 
leur siginification chez les jeunes. Or. 
ceux-ci ne veulent pas de rites qui ne 
leur signifient rien; les rites doivent 
etre pour eux l'expression d'un besoin 
ressenti. Ils recherchent des modes 
d expression plus personnels. Pour 
eux. la relation avec Dieu ou la foi est 
possible sans rites

Projet de musée 
de l'érable, 
dans la Beauce

par Gilles PEPIN
du bureau du Soleil

SAINT-JOSEPH — Les autorités 
municipales de la ville de Saint- 
Georges, après s ètre fait critiquer par 
des citoyens quant à un projet de 
musée devant recevoir l'appellation 
d'Arnold, élabore actuellement un 
projet de plus grande envergure et 
dont la nouvelle appellation préconi­
sée est Musée de l'érable'

La Beauce étant située géographe 
quement au coeur de la zone érablière 
du Quebec et se trouvant aussi à la 
porte d entrée d'une foule de touristes 
de la Nouvelle-Angleterre, le projet ne 
peut qu'être favorisé par le Conseil 
des musées nationaux, soutiendra le 
conseil municipal dans un mémoire 
qu'il doit présenter, d'ici une dizaine 
de jours, à des représentants du gou­
vernement fédéral

Comme dans leur demande précé­
dente. qui datait d octobre dernier, les 
édiles de cette municipalité de Beau- 
ce-Sud espèrent obtenir une importan­
te subvention, à moins que les autori 
tes gouvernementales acceptent la 
formule qui sera encore privilégiée 
dans le nouveau mémoire et qui 
consistera plutôt à une prise en charge 
complète du projet par le Conseil des 
musées nationaux

Le projet pourrait nécessiter des 
investissements de plus d un million 
de dollars, selon ce qui vient d'ètre 
dévoilé lors d une assemblée spéciale 
du conseil municipal

Iæ musée national de l'crable, si le 
projet est accepté à Ottawa, serait 
unique au pays, semble-t-il. Il présen­
terait une exposition permanente des 
produits de l'érable ainsi qu une abon­
dante documentation sur cette activité, 
une gamme variée d armes à feu, 
beaucoup d'antiquités, des objets et 
une documentation intéressante con­
cernant l'artisanat, la faune et la flore 
de la région, des archives régionales 
et toute llhistoire relative à l'expédi­
tion d'Arnold, dont le bicentenaire 
doit être célébré en septembre, aux 
Etats-Unis et au Québec.

Bien que le choix de 1 emplace­
ment de cet éventuel musée ne soit pas 
encore détermine, une esquisse de la

future bâtisse est déjà en préparation 
et sera incluse dans le mémoire qui 
doit bientôt parvenir au Conseil des 
musées nationaux, selon ce qu'a af­
firmé. hier, un porte-parole à 1 hôtel 
de ville.

Aurait touristique

Le maire de la ville de Saint- 
Georges, M. Sylvester Redmond, a 
déclaré que la réalisation de ce musée 
est urgente. A son avis, il faudrait tout 
au moins que le bâtiment soit en 
érection, à I automne, quand passera 
le défilé de milliers d'Américains 
commémorant l'expédition d Arnold

Pour le maire Redmond, ce projet 
de musée est d'un très grand intérêt 
sur le plan de la promotion touris­
tique.

Et même si l’appellation vient d en 
être changée, il sera encore beaucoup 
question du général Arnold, en dépit 
du fait que plusieurs personnes ont 
déjà dénonce cette affaire en signalant 
qu Arnold fut finalement un traitre à 
la nation américaine et que le fait 
d honorer sa mémoire constituerait 
une insulte grave

Même si I on faisait un musée a 
Jos à Pierre à Gotte. cela n attirerait 
pas grand monde dans la région ", a 
toujours répliqué M. Redmond, qui a 
remarqué qu'une partie de I histoire 
régionale était reliée au passage de la 
troupe d'Arnold Même si celui-ci est 
considéré comme un traitre. cela n em- 
péche pas les Américains de commé­
morer et de refaire l'expédition .

En somme, d après le maire Red­
mond, le fait qu'un musée relate 
I expédition d'Arnold vers Québec et 
son passage sur la Chaudière, ne 
constitue pas un hommage à Arnold 
lui-même, mais c'est plutôt un moyen 
de mettre en valeur une époque de 
I histoire et d'intéresser les touristes.

"Il ne faudrait pas attendre que 
les Américains viennent exploiter 
chez nous quelque chose qui se rap­
porte à notre histoire", a conclu le 
maire Redmond, en rappelant ce qui a 
été fait dans la région d Evangeline, 
au Nouveau-Brunswick, où nos voisins 
du Sud sont allés s'occuper et profiter 
de la mise en valeur de l'attrait 
touristique.

Aoders Celsius (1701 1744)

V. y-'

l.« Solril. Jacques DcschencsNouveauté
Trois thermomètres de ce genre ont été installés dernièrement dans la region de 
Québec: deux à l'extérieur du complexe H et un autre à la commission scolaire 
de I Ancienne-lorette Eventuellement, tous les édifices gouvernementaux seraient 
dotés d'opporeils du genre qui mesurent 63 centimètres de haut sur 23 centimetres 
de large (25 pouces sur 8 pouces)

$1 million et demi 
pour améliorer le 
centre de Beauport

par Benoit ROUTHIER

Un programme d amélioration de 
quartier (PAQ) évalué à $1.478,060 sera 
effectué à Beauport. dans le quadrila­
tère borné au nord par la rue des 
Cascades, à I est par la rue du Temple, 
au sud par l'avenue Royale et à l'ouest 
par la rivière Beauport

Le projet comprend le démolition 
de sept résidences représentant une 
somme de $275,614 et 1 acquisition de 
cinq propriétés pour $160.050

Les demolitions représenteraient, 
selon une première évaluation, le 
délogement de quelque 20 familles au 
maximum.

Ce projet est. en fait, l'application, 
à Beauport, de l'expérience tentee 
dans quelques ilôts de Saint-Sauveur 
pour restaurer le quartier. Le PAQ 
implique la participation financière 
des gouvernements fédéral, provincial 
et municipal et aussi celle du citoyen 
appelé à restaurer sa propriété.

Dans les maisons à démolir identi­
fiées non restaurables", on dénom­
bre les numéros 62-64-64Vi et 66 de la 
rue des Cascades, propriété des Domi­
nicaines missionnaires Adoratrices 
(quatre logements); 661-663-665. ave­
nue Royale (Restaurant Vieux- 
Beauport, trois logements) et une 
maison incendiée sise au 427 de cette 
dernière rue. Ces propriétés représen­
tent une valeur de $107,800

A ces endroits, on pourrait faire 
une "surlargeur'' à l'avenue Royale 
pour les autobus, nous a-t-on dit, à 
1 hôtel de ville.

Il y a aussi à démolir, dans le 
projet, le bureau de poste, au 669. 
avenue Royale, le 62 de la rue Sei­
gneuriale et deux autres residences, 
rue des Cascades, pour les besoins de 
la protection publique. Ces trois der­
nières résidences ne peuvent être 
déménagées, c'est pourquoi leur dé­
molition est prévue. Les travaux rela­
tifs a ces quatre propriétés sont 
évalués à $167.814 Si ces démolitions 
entrent dans le secteur protection 
publique, c’est que les autopompes ne 
peuvent pénétrer dans la rue des 
Cascades à partir de la rue Seigneu­
riale.

Restauration

Quant à l'évaluation des améliora­
tions des bâtiments, elle laisse voir 
que, dans ce quadrilatère, 140 maisons 
représentant 358 logements sont en 
bon état et ne nécessitent que des 
réparations allant de $0.00 à $1.000

Cinquante autres, avec 79 loge­
ments, demandent des reparations mi­
neures variant de $1,000 à $3.000; 13 
autres comprenant 20 logements né 
cessitent des réparations majeures 
entre $3.000 et $6.000. tandis que huit 
residences représentant 20 logements 
exigeront des reparations élevées, soit 
au-dessus de $6,000. Le total des 
réparations est évalué à $292,000

Le projet reserve quelque $240,000 
pour la construction d habitations a 
loyer modéré (HLM).

Service d eau. 
égouts et voirie

Le service d'eau, les égouts et la 
voirie nécessiteront des travaux éva 
lués à $488,071, mais ce montant 
comprend l'acquisition de cinq pro­
priétés au coût de $160,050: deux 
maisons, rue Saint-Jules, deux autres, 
avenue Royale, et un terrain

Les travaux se feront surtout dans 
les rues Juchereau, a partir du Manoir 
à du Perche; Poitou, Duchesnay. Picar­
die et Bretagne, de Juchereau jus 
qu à la Cime A noter qu il y aura 
prolongement de la rue Juchereau

Le directeur du service de l urba- 
nisme, M. Paul Giroux, note que "le 
but de ces travaux est d.' renverser les 
pentes afin d'éviter une pollution de la 
rivière Beauport".

Le PAQ prévoit des travaux de 
$124,375 pour le service des loisirs et 
parcs comprenant divers amenage­
ments parcs de repos, terrain de jeux 
et différents équipements.

Il est à remarquer que ce projet de 
quelque $1.500.000 est indépendant du 
programme de restauration de la côte 
de Beauport, évalué a $15.000.000 révé­
lé il y a quelque deux semaines par le 
depute fédéral de Matane et adjoint 
parlementaire au ministre des Affai­
res urbaines, M. Pierre De Bané.

Sur le même pied que

Indemnisation pour
le travailleur accidenté

l'ouvrier atteint de maladie industrielle
par Ghislaine RHEAULT

Une trentaine de travail­
leurs de l'amiante, de la 
métallurgie et des chantiers 
maritimes ont littéralement 
arraché, hier, à la Commis­
sion des accidents de travail 
la reconnaissance du droit à 
I indemnisation pour le tra­
vailleur atteint de maladie 
industrielle, comme pour le 
travailleur accidenté.

Désormais, et rétroactive­
ment au 1er janvier 1974. la 
Cat compensera les pertes de 
salaire des travailleurs at­
teints de maladie industriel­
le (amiantose, sidérose, sili­
cose, exposition au plomb, 
etc) qui risquent de voir leur 
cas aggravé par l'exposition 
à des matières toxiques et 
auxquels le médecin recom­
mande le retrait du travail. 
Le travailleur aura désor-

ontarienne
PETERBOROUGH (PC) - 

Au moins cinq employés de 
la compagnie Raybestos- 
Manhattan. à Peterborough 
en Ontario, ont succombe a 
I amiantose, une maladie in­
curable du poumon, a-t-on 
appris hier

I es veuves de Hugh Collins

mais droit à l'assistance mé­
dicale comme s'il était bles­
sé. Une indemnité lui sera 
payée à compter du jour de 
sa cessation de travail.

C’est au terme d'ur.c lon­
gue assemblée tenue à Qué­
bec avec des travailleurs de 
la Canada Metal, de la Cege- 
lec, de Louiseville (plomb), 
de la région de Thetford 
(amiante), de la Canadian 
Foundrie (silice) et de La 
Presse (plomb), que la Com­
mission a finalement décidé 
d adopter sur-le-champ cette 
résolution. Le président Mau­
rice Tessier, le vice- 
président Jean Marc Jodoin. 
les représentants du service 
des finances, des maladies 
industrielles, ont décidé, 
puisqu'il y avait quorum 
pour une assemblée spéciale.

et Wilfred Rogers, qui ont 
travaillé pour cette compa­
gnie. rapportent qu elles tou­
chent une pension d un fonds 
de compensation parce que 
leur epoux a ete victime de la 
maladie II a été confirmé, 
par ailleurs, cette semaine, 
que Adrian Cassidy. George

de se rendre immédiatement 
à la requête des travailleurs.

Un premier pas

Pour cette trentaine de tra­
vailleurs réunis au sein du 
Comité de soutien aux tra­
vailleurs accidentés, comité 
formé depuis peu. cette réso­
lution ne marque qu'un pre­
mier gain dans la difficile 
bataille engagée autour de la 
prévention et de la compen­
sation pour les maladies in­
dustrielles.

Jusqu'ici, bon nombre de 
travailleurs exposés aux ma­
tières toxiques préféraient 
supporter la maladie plutôt 
que de perdre leur emploi 
sans compensation. Plusieurs 
travailleurs ont dû. d'autre 
part, traverser, sans compen­
sation. des périodes de "dé­
sintoxication" parce qu ils

Manning et Edmund Allen, 
également des employés de 
cette compagnie, étaient, eux 
aussi décédés après avoir été 
atteints d amiantose

Un autre employé. Alex 
Tvcrs. qui travaille encore

n étaient pas admissibles se­
lon les critères de la Cat.

La résolution adoptée hier 
déclare qu’il y a matière à 
indemnisation, s'il y a perte 
de salaire, et à assistance 
médicale à compter du jour 
de la cessation de travail.

Une réponse
La rencontre d'hier faisait 

suite à une requête adressée 
à la Cat par ce comité le 17 
mars dernier.

Le comité demandait alors:
1— que soit reconnu dans 

les faits, aux travailleurs at­
teints de maladie profession­
nelle. les mêmes droits 
qu'aux travailleurs acci­
dentés;

2— qu'ils soient compensés 
temporairement ou en per­
manence. automatiquement 
et dans les plus brefs délais,

dans cette usine, reçoit une 
"compensation du fait qu'il 
est atteint par la maladie 
Bien que la mort de trois 
employes ait été confirmée 
par les services du gouverne­
ment. on se refuse pour le 
moment a tout commentaire, 
la situation étant a I étude

dès la réception par la Cat du 
rapport de l'employeur et du 
premier rapport du médecin 
diagnostiquant la maladie et 
prescrivant un temps d'arrêt 
minimal;

3— que la Cat rende public 
le taux de risque d'accident 
et de maladie professionnel­
le propre à chaque entre­
prise;

4— que la Cat révèle publi­
quement les critères qu elle 
utilise dans l'acceptation ou 
le rejet des différents cas de 
maladies professionnelles.

Dans sa résolution d hier, 
la Commission des accidents 
ne répond qu'à u”e partie 
des reclamations des travail­
leurs. Déjà, il y a quelque 
temps, par suite des révéla­
tions faites par un groupe de 
recherche de Mount Sinai sur 
les effets dramatiques de la 
poussière d'amiante à Thet­
ford (61 pour 100 de travail­
leurs atteints), et par suite 
des dénonciations dont elle a 
été l'objet, notamment sur la 
question de l'écart entre les 
diagnostics des médecins de 
la Commission et ceux des 
médecins indépendants, la 
Cat avait annoncé une série 
de mesures concernant I éva­
luation de l incapanté des 
travailleurs de I amiante. F.l 
le admettait le caractère pro­
gressif de 1 amiantose, elle 
reconnaissait le lien entre le 
cancer pulmonaire et l'a- 
miantose, et affirmait que le 
benefice du doute serait ac­

corde au mineur touche par 
l anginc de poitrine.

Toutefois, ces mesures ne 
touchent que I amiantose, 
maladie qui a fait les man­
chettes des journaux depuis 
quelque temps. Elles ne con­
cernent pas les autres mala­
dies industrielles sur les­
quelles des études aussi sys­
tématiques que celle des 
chercheurs de Mount Sinai 
n'ont pas été entreprises.

La prévention

D'autre part, précisent les 
membres du comité, la Cal. 
qui prétend faire de la pré­
vention, par l'énoncé de sa 
résolution, ne fait que recon­
naître au travailleur déjà 
malade le droit d être indem­
nisé durant son retrait du 
travail.

J,R. Coulombe
Chiropraticien 

705 est,
Bout. Chores!
(Centre-Ville)

Tel,: 522-1297 
628-0507

Dans un document présen­
té, hier, à la Cat, les membres 
du comité réclamaient que 
les "travailleurs atteints de 
maladies industrielles soient 
immédiatement retirés du 
milieu de travail qui occa­
sionne cette maladie et 
soient ou bien placés a un 
autre poste de travail, non 
exposé, au même salaire, 
avec rente pour compenser 
leur perte de capacité physi­
que, ou bien retirés du tra­
vail complètement et com­
pensés à 100 p. 100 de leur 
salaire".

A cela, la Cat a répondu

par le contenu sommaire 
d un projet de loi qui sera 
présenté bientôt, et qui ac­
corderait aux travailleurs at 
teints de 5 p. 100 d'incapacité 
90 p 100 de leur salaire net 
après retrait de leur travail 
La Commission aiderait alors 
le travailleur à se trouver un 
emploi et compenserait pour 
la perte de salaire que ce 
changement d'emploi pour­
rait occasionner

A cela. le comité répond 
qu une telle mesure aura 
pour résultat de favoriser la 
constitution d'un "cheap la­
bor” de travailleurs ' usés" 
par leur travail

CARREFOUR JEAN-TALON
CENTRE D ACHATS

A l’ongle de» boulevard? Jean-Tolon et lourentien
ORSAINVILLE

ESPACES A LOUER
80,000 p.c. dons moil fermé 
800 voitures de stationnement 
Ouverture dés l’automne 1975

La maison Steinberg sera des nôtres
Hôtez-vous de nous oppeler!

Guy Paré - Jacques Lepoutre 
683-2103

MORIN & ASSOCIES 
COURTIERS, INC. r

Au moins cinq employés d'une compagnie

ont succombé à l'amiantose
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dons nos

le Grand-Portage 
La Côte-du-Sud

U en coûtera $700,000 au conseil 
municipal de la paroisse de Saint- 
Pacôme, pour la mise en place du 
nouveau service d'eau et d’égout 
dans les limites de cette localité. 
Pour assumer ce coût, le ministère 
des Affaires municipales et de 
l'Environnement y contribuera par 
une subvention dont le montant 
n'est pas encore connu.

L Amiante
Selon un porte-parole du Cegep 

de Thetford Mines, les 40 finissants 
en technique minières n'auront au­
cune difficulté à se trouver un 
emploi en dépit de la situation 
économique actuelle de la région. 
Dans cette discipline, 75 pour 100

des étudiants viennent de l’exté­
rieur. Dans le passé, 70 pour 100 des 
finissants ont trouvé un emploi en 
dehors de la région de ïnetford. 
Soit dit en passant, l'an prochain, le 
département des techniques miniè­
res sera connu sour le vocable 
technologie minérale

Charlevoix

L’Ordre des arpenteurs- 
géomètres du Québec tient, cette 
année, son assemblée générale an­
nuelle au Manoir Richelieu, à Poin- 
te-au-Pic, aujourd'hui jusqu'à di­
manche, sous la présidence de M. 
Neil O Gallagher, a.g., président de 
l'Ordre. Les conférenciers sont MM 
Grégoire Girard, a.g., de Saint- 
Hyacinthe, Denis Larose, de Sainte- 
Foy, administrateur nommé et re­
présentant du public au bureau de

direction, et J.-Roland Pelletier, 
a g syndic de l 'Ordre.
Bos-Saint-Louront
Gaspésio

"Pleins feux sur la négocia­
tion", voilà le thème principal qui 
guidera et alimentera les discus­
sions du 3e congrès du Syndicat des 
travailleurs de l'enseignement de 
1 Est du Québec (STEEQ), qui s’ou­
vre aujourd’hui jusqu'à dimanche 
au Cegep de Gaspé. MM. Yvon 
Charbonneau, président de la Cen­
trale de l'enseignement du Québec, 
et M. Guy Chevrette, premier vice- 
président de la Centrale et membre 
de la Commission Cliche, participe­
ront à ce congrès.

Boauco

On parle de la fusion prochaine 
des trois municipalités de Saint- 
Henri de Beauce Nord, car jusqu'à 
maintenant la requête de fusion a 
été signée par les municipalités du 
village et de la paroisse de Saint- 
Henri. Si l'on s'en tient aux procé­
dures normales, ce projet de fusion 
est prévu pour d'ici six mois, à la 
condition toutefois que la munici­
palité de Rivière-Boyer, de Saint- 
Henri, signe la requête. Jusqu'ici 
elle a refusé le projet sous prétexte 
qu'elle n'entrevoyait aucun avanta­
ge pour ses contribuables. Dans le

cadre de cette fusion, une réunion 
d information pour les citoyens des 
trois municipalités de Saint-Henri 
est prévue pour le 30 juin.

Portneuf

Le chef de l Opposition à l'As­
semblée nationale, M. Jacques- 
Yvan Morin, visitera la circonscrip­
tion de Portneuf, en fin de semaine. 
Ce dernier sera reçu par les autori­
tés municipales de Donnacona, et 
une réunion est prévue avec tous 
les citoyens désirant rencontrer le 
chef péquiste. Cette visite suit de 
quelques jours celle du premier 
ministre, M. Robert Bourassa, à 
1 occasion du congrès libéral de la 
région de Québec, qui eut lieu le 18 
mai dernier à la polyvalente centra­
le de Donnacona.

• • •
La route entre les municipalités 

de Montauban et Rivière-à-Pierre, 
dans la circonscription de Portneuf, 
sera améliorée. Le ministre des 
Transports du Québec a lancé des 
appels d'offres pour des travaux de 
terrassement de de "gravelage" 
couvrant une distance de 0 94 mille. 
Les soumissions seront ouvertes le 
17 juin, ce qui permettra d'entre­
prendre les travaux dans le cours 
de l'été.

Un programme d'aide, qualifié 
d'assistance sociale déguisée

A 7

La Côte-Nord

L Opération-ressources 75 du 
Parti québécois dans la circonscrip­
tion de Duplessis, a rapporté 
$14,420, venant de 577 souscrip­
teurs. Ce "succès" est inferieur à

celui de l'an dernier alors que 777 
personnes avaient souscrit 
$15,737.75 au PQ Par contre, la 
circonscription de Saguenay est 
passée de 228 à 329 souscripteurs, 
avec des montants de $4.518 25 en 
1974 à $7,052 en 1975.
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SUPERPORT DE SEPT-ILES — Depuis le début de l'année, le "superport de 
Sept-lles", comme le désigne son directeur, M. P.-J. Cloutier, déborde 
d'activités. Durant les quatre premiers mois de 1975, pas moins de 301 
navires ont mouillé dans les eau* de la baie des Sept-lles, comparativement à 
211 pour la même période en 1974. le tonnage total de marchandises 
manutentionnées s'est élevé à 6,670,375 tonnes, de janvier à avril 1975, 
contre seulement 3,999,231 tonnes pour le même temps en 1974. 
l'augmentation provient surtout du transport du minerai de fer. On s'attend 
d'ailleurs à une onnée record au port en eau profonde de Sept-lles, qui 
accueille régulièrement des minéraliers de 150,000 à 200,000 tonnes... 
"sans faire de fracas publicitaire avec ça ", ajoute méchamment M. Cloutier 
en visant de plus petits ports de mer du Québec.

Par Damien GAGNON 
du bureau du Soleil

RIMOUSKI — Ce n’est pas 
en créant quelques emplois 
de plus ou en garrochant de 
l'argent à gauche ou à droite, 
que l'on va développer l'ar­
rière-pays.

C’est par ces propos que 
les membres du comité de 
citoyens de Saint-Gabriel (lo­
calité située à quelque 20 
milles de Rimotiski) dénon­
cent un programme d'aide à 
la création locale d emploi, 
"les serres du nouyeau pays" 
qu'ils qualifient de program­
me d’assistance sociale dé­
guisée.

Au cours d’une conférence 
d information, la présidente 
du comité de citoyens de 
Saint-Gabriel, Mme Paulette 
Deschêne, a soutenu que ce 
programme, qui concerne 
aussi les localités de Saint- 
Charles-Gamier et Les Hau­
teurs, n’est pas valable, ne 
reposant pas sur des bases 
solides.

Le comité des citoyens de 
Saint-Gabriel s en est égale­
ment pris à la fausse publici­
té faite autour de ce pro­
gramme par le ministère de 
la Main-d'oeuvre et des mem­
bres de l'opération Dignité 2, 
qui laissent croire à la popu­
lation qu'il s'agit d un projet

populaire, coopératif, et qu'il 
est un pas vers l’aménage­
ment agricole de l’arrière- 
pays.

Soulignons, tout de suite, 
qu'il s'agit d'un programme 
de culture maraîchère pour 
lequel le gouvernement fé­
déral dépensera, en trois ans, 
environ $300,000 et créera 
ainsi une dizaine d’emplois.

Ce programme d'aide à la 
création locale d'emploi du 
ministère de la Main- 
d’oeuvre ressemble étrange­
ment aux projets d’initiatives 
locales.

Mme Deschène a souligné 
que si au début le projet se

lacs Long

présentait comme étant po­
pulaire et communautaire, 
un représentant du Centre de 
main-d'oeuvre du Canada 
s'est empressé de faire com­
prendre à la population que 
les principaux intéressés 
étaient les 10 travailleurs 
concernés.

Si l'on veut, a dit Mme 
Deschène. que le projet soit 
coopératif, il doit engager le 
ministère de l'Agriculture du 
Québec, mais le Centre de 
main-d'oeuvre du Canada 
soutient que le ministère de 
l'Agriculture ne ferait qu’ap­
porter des ennuis.

Devant cette situation, le 
comité de citoyens de Saint- 
Gabriel a cru bon de se 
retirer du projet, puisque 
après trois ans, il n'y a 
aucune possibilité de conti­
nuité.

Pour les gens de Saint- 
Gabriel, ce n'est pas tout de 
dépenser $300,000 à même les

impôts, mais encore faut-il 
savoir si c'est là un investis­
sement à long terme, et 
valable.

Il semble évident, compte 
tenu des propos des membres 
du comité de citoyens de 
Saint-Gabriel, que le gouver­
nement fédéral veut lui aussi 
faire sentir sa présence dans 
le territoire par des pro­
gramme de développement 
qui lui sont propres.

Selon le comité de citoyens 
de Saint-Gabriel, le ministè­
re de l'Agriculture du Qué­
bec avait désapprouvé ce 
programme, mais le ministè­
re de la Main-d'oeuvre a cru 
bon le réaliser quand même.

Les gens de Saint-Gabriel 
ne se disent pas battus pour 
autant. Ils auraient voulu un 
programme populaire et coo­
pératif. Ils entendent le réa­
liser avec l'aide technique 
que pourra lui apporter le 
nministère de l'Agriculture 
du Québec.

Le projet du parc des 
et Montauban se concrétiserait

par Gérard ROCHETTE

PORTNEUF — C'est en fin 
de semaine, à l'occasion du 
congrès annuel de la Cham­
bre de commerce, d'industrie 
et du tourisme de la région 
de Portneuf, que des préci­
sions seront apportées en ce 
qui concerne la réalisation 
du parc des lacs Long et 
Montauban, ainsi que sur le 
projet du circuit touristique 
de Portneuf.

Le ministre du Tourisme, 
de la Chasse et la Pêche du 
Québec, M. Claude Simard, 
doit être l'invité à ces assises 
annuelles qui se tiendront 
dans la municipalité de Sain- 
t-Ubald.

Ce dernier doit dans son 
allocution de circonstance, 
faire part des derniers faits 
nouveaux survenus dans l’af­
faire du parc des lacs Long et 
Montauban ainsi que sur le 
circuit touristique.

Selon des renseignements 
obtenus par LE SOLEIL, les 
ententes auxiliaires décou­
lant de l’entente-cadre fédé- 
rale-provinciale auraient fi­
nalement été signées en ce 
qui regarde le parc projeté 
dans Portneuf Le ministre 
confirmerait une telle nou­
velle, ce qui mettrait fin aux 
spéculations à savoir que le 
projet des lacs Long et Mon­
tauban serait en danger, par 
suite des difficultés de négo­
ciations entre les autorités 
des deux gouvernements.

Plans d'un 
débarcadère à 
Baie Comeau

(PC) — Le ministère des 
Transports a retenu les servi­
ces de firmes spécialisées 
pour la préparation des 
plans et devis du débarcadè­
re du futur complexe ferro- 
portuaire de Baie Comeau.

C'est ce qu'annonce un 
communiqué émis hier par le 
ministre des Transports, M 
Raymond Mailloux.

Les appels d'offres de­
vraient être à l'automne pour 
la construction de ce débar­
cadère, de même que pour 
celui de Matane, sur la rive 
sud du Saint-Laurent.

A Baie Comeau. le comple­
xe ferro-portuaire est un pro­
jet de $6 millions II servira 
de point de départ au bateau- 
rail qui reliera BaieÇomeau 
à Matane

On sait que le ministre 
d'Etat à l'Office de planifica­
tion et de développement du 
Québec, M. Bernard Lacha­
pelle, a démenti, dernière­
ment, l'avancé d’un repré­
sentant du Conseil régional 
de développement de Québec 
(CRDQ) selon lequel le pro­
gramme de développement 
touristique du Québec était 
bloqué à la suite de la lectu­
re des négociations fédéra- 
les-provinciales sur les en­
tentes auxiliaires découlant 
de l'entente-cadre Ottawa- 
Québec.

Une telle situation, selon le 
CRDQ, bloquait tous les pro­
jets touristiques du gouver­
nement du Québec incluant 
le parc des lacs Long et 
Montauban dans Portneuf.

En fin de semaine, le con­
grès de la Chambre de com­
merce, d'industrie et du tou­
risme régional permettra de 
faire disparaître tout doute 
qui pourrait demeurer quant 
à la réalisation du parc en 
question. Même plus, on pro­
fiterait de l'occasion pour 
annoncer la mise en place 
des mécanismes nécessaires 
pour entreprendre la réalisa­

tion concrète du circuit tou­
ristique de Portneuf, autre 
projet mis de l’avant par 
l'organisme régional il y a 
quelques années.

En certains milieux, on 
prévoit même que des 
échéanciers seront rendus 
publics en ce qui regarde les 
deux projets précités. Pour 
ce qui est du parc des lacs 
Long et Montauban, on sait 
que, déjà, le député de Port­
neuf, Me Michel Pagé, a 
annoncé des investissements 
de quelque $3,500,000 au 
cours des quatre prochaines 
années. On envisage que les 
étapes à suivre durant cette 
période seront rendues pu­
bliques, tandis que, pour le 
circuit touristique, on annon­
cerait une intensification du 
travail afin de mener de front 
les deux réalisations qui sont 
sans aucun doute rattachées 
l'une à l’autre dans le pro­
gramme d'ensemble du déve­
loppement touristique de la 
région de Portneuf.

Signalons que quelque 150 
délégués sont attendus aux 
assises annuelles de la 
Chambre régionale, qui se 
tiennent sous le thème: "Em­
barque, on s'organise”.

à f

Sous-toit
ventilé

, Murs
extérieurs

CHASSIS REVETEMENT PORTES 
POUR VOTRE CONFORT

APPELEZ MAINTENANT f

TREMBLAY RENOVATION ENR.
Marcel Tremblay Dir.

tel 522-3424 tel.
337 de la Canardiére, Québec

VOUS 
AUSSI

Faifes-le
maintenant!
Fenêtres 
4 saisons

APPRENEZ A PILOTER AVEC DES PROFESSIONNELS

aerobec (Aéro-Club de Québec)
La plus grande et la plus perfectionnée des écoles 
de pilotage à Québec.

^ Entraînement complet, de la licence de pilote 
privé à professionnel.

A Flotte d’avions la plus moderne — instructeurs 
W qualifiés — simulateur de vol.

A Ecrivez-nou* ou téléphonez-nous.

Journée tour d'avion — passez nous voir 
Dimanche le 8 juin, 6 l'occasion de notre gronde 
journée d'inscription et de visite d avion — aussi 
tour d’avion.

872 3752

Aérobec Ltée
C.P. I. Aéroport de Québec 
Ste-Foy, G2E 319

Pourriez-vous m’envoyer sans obligation tous les rensei­
gnements pour l’obtention d une licence de pilote privé.

Nom:...

Adresse:

Age:............................. Téléphone:

bag*a*lou

une bourse aux possibilités 
énormes malgré ses proportions 
discrètes. Equipée de pochettes 
extérieures et intérieures, munie 
d une bandoulière transformable, 
elle sait rester élégante. D'autres 
modèles sont aussi disponibles à 
nos boutiques de chaussures.

cet accessoire est disponible au mail 
saint-roch, à place laurier, à place fleur 
de lys ef aux galeries chagnon. Dites 
simplement: ' portez à mon compte .

O
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Les CS du Québec en 
assez de la ,,tutelle,/

705 AMS DE DECES
BIDEGARE (Louis-Philippe) — 

A Quebec, le 4 juin 1975. a
I age de 74 ans et 8 mois, est 
décédé Monsieur Louis- 
f'hilippe Bidegaré, époux de 
feu Dame Lucia St-Hilaire II 
demeurait au 639 rue St- 
Bernard Les funérailles au­
ront lieu samedi, le 7 juin, à 
9h Départ de la résidence 
funéraire

Sylvlo Marceau Inc 
270. Marie de 
(Incarnation

a 8h4â pour l’eglise St-Malo et 
de la au cimetière St-Charles.
II laisse dans le deuil son fils: 
Maurice; sa soeur et son beau- 
frere: M et Mme Rosaire 
Chabot (Juliette); ses belles- 
filles: Mme Adélard Gignac 
(Jeanne d'Arc), M. et Mme 
William Roth (Blanche), ainsi 
que plusieurs neveux et 
nièces. Salon fermé de 5 à 7.

8383*4

CARON (Zélia) — A Québec, le 4 
juin 1975, est décédée Mlle 
Zélia Caron, fille de feu Jo­
seph Ambroise Caron et feu 
Léda Morin. Elle demeurait 
au 5. av. Ste-Geneviève, Qué­
bec. Les funérailles auront 
lieu samedi le 7 juin, à lOh. 
Départ du funérarium 

Lépine-Cloutier Ltée 
300, chemin Ste-Foy 

à 9h45 pour B la basilique 
Notre-Damc-de-Québec et de 
la au cimetière de l lslet-sur- 
Mer Elle laisse dans le deuii 
ses soeurs et son frère: Yvon- 
nette (Mme Raoul Montpetit) 
Montréal. Gilberte (Mme René 
Carie), Rolande (Mme Guy 
Gaudet), Paul-Henri; son ne­
veu: Guy Montpetit; sa nièce: 
Mme Louise St-Martin.

782895

CARPENTIER (Berthe Rous 
seau) — A Lévis, le 5 juin 1975 
a 1 âge de 95 ans est decedée 
dame Berthe Rousseau épou­
se de feu J.B. Carpentier. Elle 
demeurait au foyer de St- 
Joseph de Levis. Les funérail­
les auront lieu samedi le 7 
juin à 11 heures. Départ du 
salon funéraire

Co-Op du Plateau 
260 des Franciscains 

à 9h30 pour l’église St- 
Zéphirin de Courval et l’inhu­
mation aur paroissial dans le 
deuil ses enfants: Rodolphe, 
René (Lucille Hétu), Albert- 
Marie ( Hélène Biron), Paul, 
(Lucie Marcotte), Clément 
(Louise Marois). ainsi que plu­
sieurs petitsenfants et arrière 
petits-enfants.838864

DROUIN (Apollinaire) — A 1 hô­
pital de 1 Enfant-Jésus le 5 
juin 1975, à 1 âge de 76 ans et 7 
mois est décédé M. Apollinai­
re Drouin, époux de dame 
Valérie Côté. Il demeurait 
8768 Ave Royale. Château- 
Richer Les funérailles auront 
lieu lundi a 10 heures. Départ 
du salon mortuaire de la 
Coop des Frais funéraires 

7851 Ave Royale 
à 9h45 pour l’église de Chà- 
teau-Richer et de là au cime­
tière paroissial. Il laisse dans 
le deuil, outre son épouse, ses 
enfants Raymond (Nicole Jo- 
bin). Jeannette (Mme Magella 
Poulin). Françoise. Domini­
que. Paul-Eugène (Olivette 
Bourget), Benoit. Normand, 
son frère Joseph Drouin, ses 
belles-soeurs: Mme Maria 
Dromin, Mme Xavier Drouin 
ainsi que plusieurs autres 
bcaux-freres et belles-soeurs.

839880

GOSSELIN (Alexandrine La­
montagne) — A Lévis, le 4 juin 
1975. à 1 âge de 75 ans, est 
décédée dame .Alexandrine 
Lamontagne, épouse de feu 
Jean-Baptiste Gosselin, de­
meurant à 107. rue St-Louis, 
Lews Les funérailles auront 
lieu samedi, le 7 juin à lOh. 
Départ

Gilbert & Turgeon Ltee 
9. rue Commerciale 

Bienville
a 9h45. pour l’eglise de Bien- 
ville et de là au cimetiere 
paroissial. 837872

GLTLLOT (Fernando) — A 1 hô­
pital St François d Assise, le 4 
juin 1975. à I age de 61 ans, est 
décédé M Fernando Guillot, 
epoux de dame Marie-Claire 
Maheux II demeurait au 182 
rue St-Michel, Beauport Les 
funérailles auront lieu samedi 
le 7 juin à 2h. Départ de la 
résidence funéraire 

Wilbrod Robert Inc 
738 ave Royale, Beauport 

a lh40 pour l’église de Ste- 
Therèse-de-Lisieux et de là au 
cimetière paroissial. Il laisse 
dans le deuil outre son épou­
se. ses enfants, Gisele (Paul- 
Emile Dubreuil). Yvon, Rémy, 
sa belle-mère. Mme Rodolphe 
Maheux, ses frères et soeurs, 
Thérèse (Jos Latouche), Cédo- 
ma (Roland Binet), Paul (Si­
monne Cyr), Jeannette (Albert 
Grenier), Jeanne d Arc (Ge­
rard Pascal), Claire (Guy Bé- 
dard). son beau-frère et sa 
belle-soeur. M Orner Maheux. 
Mme Rachéle Guillot, ses pe­
tits-enfants. Chantale, Marce­
lin et Sylvain Dubreuil. ainsi 
que plusieurs neveux et niè­
ces I,e salon sera ferme entre 
5 et 7 heures. 837394

JLBINVILLE (Félicité Girard) 
— A Belair, le 5 jmin 1975. à 
I âge de 69 ans. est décédée 
dame Félicité Girard, épouse 
de M Albert Jubinville Elle 
demeurait a 1531 Admirai Les 
funérailles auront lieu lundi à 
10 heures. Depart du salon 
funéraire

Falardeau Inc 
30 rue St-Joseph 

Loretteville
à 9h30 pour I eglise St-Gérard 
Magella et de là au cimetière 
St-Charles Elle laisse dans le 
deuil, outre son epoux, ses 
enfants Rachel (Mme Henri

Delude). Lorraine (Mme Jean 
Marie Bedard), ses frères, 
soemrs, beaux-freres et bel­
les-soeurs: M et Mme Jean- 
Baptiste Girard. M et Mme 
Arthur Hudon. M Liguori 
Harvey, ses petits-enfants- 
Gaetane. et Marjolaine De 
lisle. Renee Bédard. Le corps 
sera exposé a partir de same- 
di le 7 juin.839*75

LAMONTAGNE (Félix) - Dans 
i'avis de décès de M Félix 
I-amontagne. décédé le 15 mai 
1975. on aurait dû lire M 
Henri Tremblay, beau-frere 
du défunt 840113

LAVOIE (Léo) — A Montmoren­
cy, le 5 juin 1975, à l àge de 66 
ans. est décédé M. Léo Lavoie, 
président fondateur de Trans­
port Lavoie Ltée. époux de 
dame Lucienne Tardif. Il de­
meurait au 241 avenue Ruel, 
Montmorency. Les funérailles 
auront lieu lundi le 9 juin, à 
lOh.

Depart de la résidence funé­
raire

F X Bouchard Inc 
4100, bout Ste-Anne 

Montmorency
a 9h45 pour l’eglise de St- 
Grégoire et de là au cimetière 
paroissial II laisse dans le 
deuil outre son épouse, ses 
enfants, gendres et belles- 
filles: M. Mme Paul-Emile La­
voie (Huguette Beaudoin), M 
Mme Gilles Gingras (Huguet­
te), M. Mme Amedée Parent 
(Colette), M. Mme André Bou- 
lay (Nicole), M. Mme Yvan 
Lavoie (Rosanne Nadeau), M 
Claude Lavoie. Ses frères, 
soeurs, beaux-frères et belles- 
soeurs M Mme François Si­
mard (Germaine), Mme Wilfrid 
Bédard (Juliette), Mme Albert 
Pageau (Fleurette), M. Mme 
Roland Lavoie. M. Hilaire La­
voie, M. Mme Marcel Lavoie, 
M. Mme Jean-Charles Lavoie, 
M. Mme Lucien Lavoie, Mme 
Roger Lavoie. Ainsi que plu­
sieurs petits-enfants.

782693

RENAUD (Joseph-Barthélémy) 
— A 1 Hôtel-Dieu de Québec, 
le 3 juin 1975. a l àge de 73 ans 
et 8 mois, est décédé, M. 
Joseph-Barthelémy Renaud, 
époux de feu dame Lédia 
Martin. Il demeurait au 3253 
rue Joncas, Giffard. Les funé­
railles auront lieu samedi, le 7 
juin à lOh Départ de la 
résidence funéraire 

Wilbrod Robert Inc 
3221 Avenue Royale 

Giffard
à 9h45. pour l’église de Gif­
fard. et de là au cimetière 
St-Charles. Il laisse dans le 
deuil ses enfants, Colette (Wil­
frid Vandal Jr ), Guy (Rolande 
Bisson). Andrée (Claude Beau- 
lieu), Madeleine, Paul (Hu­
guette Morency): ses belles- 
soeurs. Mme Alfred Dionne, 
Mme Germaine Renaud, ainsi 
que plusieurs petits enfants, 
neveux et nièces Le salon 
sera ferme entre 5 et 7 heures.

831314

720 CARTES DE 
REMERCIEMENTS

ST-HILAIRE (Rose-Anna St- 
Laurent) — Les membres de la 
famille St-Hilaire remercient 
bien sincèrement tous les pa­
rents et amis qui ont témoigne 
des marques de condoléances 
à l’occasion du décès de Mme 
Rose-Anna St-Hilaire, soit par 
offrandes de messes, bouquets 
spirituels, tributs floraux, visi­
te ou assistance aux funérail­
les A tous un cordial merci

83*349

725 SERVICES
ANNIVERSAIRES

CAOUETTE (Emile) — Diman­
che, le 8 juin 1975. à 10h30 
a m . en l'église St-Coeur de 
Marie, sera chanté le service 
anniversaire de M Emile 
Caouette Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre 
invitation 804753

GAUTHIER (Georges (Joseph) 
— Samedi 14 juin 1975. à 4h 
pm.. en 1 église de St-Irénée, 
Cté Charlevoix, sera chanté le 
service anniversaire de M 
Georges Gauthier (Joseph), 
epoux de feu dame Elise T 
Gauthier Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre 
invitation.838925

GOBEIL (Jean-Roch) — Samedi 
le 7 juin 1975, à 4 heures p m, 
en 1 église St-Nazaire au Lac 
St .lean. sera chanté le service 
anniversaire de M Jean-Roch 
Gobell époux de dame Marie 
Savard Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre 
invitation 835790

GOSSELIN (Lucie Gosselin) — 
Samedi le 14 juin, à 4 heures 
pm. en I Eglise de Jacques- 
Cartier. sera chanté le service 
anniversaire de dame Lucie 
Gosselin, épouse de feu Ro­
bert Gosselin Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation. miss

GOUDREAULT (Paul) - Same­
di. le 7 juin 1975, à 9h a m . en 
1 église Ste-Monique Les Sau­
les. sera chanté le service

anniversaire de M. Paul Cou­
dre .'ult, époux de Dame Jean­
nette Germain. Parents et 
amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

833923

MINGUY (Cécile Marier) - Sa­
medi le 7 juin 1975, a lOh am, 
en l'église St-Vincent de Paul, 
sera chanté le service anni­
versaire de feu dame Cécile 
Marier, épouse de M. J.-B. 
Minguy. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre 
invitation. 797003

PROULX (René) - Samedi le 7 
juin 1975, à 2h p.m., en l'église 
St-Esprit, sera chanté le servi­
ce anniversaire de M. René 
Proulx, époux de dame Béatri­
ce Richard. Parents et amis 
sont priés d'y assister sans 
autre invitation.824435

TANGUAY (Joseph) — Samedi 
le 7 juin 1975, à lOh a n, en 
l'église du Sacré-Coeur de 
Jésus, sera chanté le service 
anniversaire de M. Joseph 
Tanguay époux de dame Léa 
Chabot. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre 
invitation. 837849

CHAU (Canal HT Carleton
SAMEDI.

31 MAI
8.45 Mire et Musique
9.00 Pepinot
9 30 Pierre el Popotame

10 00 Poly a Venise
10.30 Lassie
11 00 Connexion
12 00 Héros du samedi 

1 00 Sporthèque
2.00 Baseball NBC
4.30 Echos du sport
5.00 Sur le matelas
6 00 Le royaume des animaux
6.30 Téléjournal
6 40 Nouvelles du sport 
6.51 Politique Fédérale
7 00 Mannix
8 00 Nous les comiques La

grande Java’
1000 témoignages 
10 30 Télejournal 
10 46 Nouvelles du sport
11.00 Cinéma: Avant que vienne 

l'hiver

DIMANCHE,
1er JUIN

8 45 Mire et Musique
9 0C Roquet Belles Oreilles 
9 30 Le roi Léo

10.00 Une fleur m a dit
10.15 Le jour du Seigneur 
Il 00 La flèche du temps
11.30 Documentaire 
1145 U PA
12.00 Magazine semaine verte

1 00 D hier à demain
2 00 Univers des sports
3.30 Heure de la bonne nouvelle 
4 00 L heure des quilles
3.00 Les religions et l'homme
6.00 Action santé 
6 30 Teléjournal
6 45 Parti Québécois
7 00 La petite patrie
7.31 Les beaux dimanches 

1030 Téléjournal
10.45 Sport dimanche 
1100 Ciné-club M Vcrdoux.

LUNDI 
9 JUIN

10 30 Mire et Musique
10.45 En mouvement
11 00 La souris verte
11.15 Aventures de Colargol
11.30 Les Pierrafeu
12 00 Cher oncle Bill
12.30 Le comportement animal
1.00 Dans la note
131 Télejournal 
1 36 Réseau Soleil
2.31 Cinéma: Les règles du jeu 

Un ami qui vous veut du 
mal

4 00 Allô grenouille
4 30 Maigrichon et Gras double
5 00 Daktari
6 00 Quoi de neuf a 1 est (CBG AT)

— Notre Monde — Sports — 
Maritimes aujourd’hui — 
(Nouvelles) CBAFT — De ci, 
de ça — Nouvelles régiona­
les CBGAT

7 00 Les Berger
7 30 Défi
8 00 Les Gens de Mogador
9 00 Rosa
9 30 Jason King

10 30 Télejournal national et in­
ternational

10 50 Nouvelles du sport
10 56 Reprises des manchettes et

météo
11 no Molière
12 00 Cinéma Le milliardaire

TURGEON (Napoléon) — Same­
di le 7 juin à 7h30, en l'église 
de Ste-Bernadette, sera chan­
tée la messe anniversaire de 
M. Napoléon Turgeon. Parents 
et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

8374S2

780 FAVEURS OETENTES
REMERCIEMENT à St-Jude 

pour faveur obtenue, avec pro­
messe de publier. G.G

840418

790 MONUMENTS 
FUNERAIRES

VILLENEUVE ET FRERE
MANUFACTURIER monuments depuis 

1887. meilleur prix en ville, économiser 
consultei-nous avant d acheter, qualité 
garantie. 1029 St-Vallter ouest, S27-C8M. 
523-5384 8Q445I

THERIAULT & FILS
710 1ère Avenue. Québec. 5241561

824007

799

Décès et Avis Divers

Pour faire paraître un avis 
ou une annonce, s'il vous 
plait communiquer avec le 
Service des Annonces 
Classées. Les avis de décès 
sont reçus jusqu'à 10h.45 
pour publication le même 
jour

647-3311

Le tarif des avis est de. 15 
du mot (minimum $5.00). 
Photo $20.00 en plus (mini­
mum $25 00). Le tarif pour 
les annonces sera fourni 
sur demande. m

CBGAT (Conal 9) Maton*
VENDREDI 

6 JUIN
6.30 Téléjoumal national 
6.38 Téléjournal regional 
6 46 Nouvelles du sport
6 49 Comme "'aires
7.IW Les animaux chez eux
7 30 Marcus Welby, M.D
8.31 Hors Séries "Jalna
9.30 Propos et confidences

10 00 22 heures ce soir
10.30 Téléjournal national 
10.50 Nouvelles du sport
11 00 Appelez-moi Lise
12 00 Cinéma Sait-on jamais '

1 30 Ciné-Nuit: ' Mitraillette 
Kelly’

SAMEDI 
7 JUIN

9 00 Grangallo et Petitro
9.30 Roquet belles oreilles

10 00 Topino
10.15 Fablio le magicien
10.30 Le monde enchante d Isa 

belle
11.00 La pince à linge
11.30 Les jeunes Scientifiques 
12 00 Les héros du samedi

1 00 Sporiheque Tennis no I"
2.00 Baseball N BC 
4 30 F-chos du sport
5.00 Bagatelle
6 00 Fenêtre sur le monde 
6 30 Teléjournal
6 36 Univers inconnus
7 30 Le monde en liberté
8 00 Nous les Comiques. "LHô-

pital en folie’’
10 00 Témoignages
10.30 Teléjournal
10 46 Nouvelles du sport
11 00 Cinema Sugar Colt’
1.31 Ciné-Nuit. ' Femmes à l'e- 

saai".

DIMANCHE 
8 JUIN

900 Yogi
9 30 Lancelot agent secret

10 00 le jour du Seigneur
11.00 La fléché du temps
11 30 Son et brioches
12 00 La semaine verte

1 00 D’hier à demain
2 00 Univers des sports
3.30 Jazz de Montreux
4 00 I, heure des quilles
5 00 Les religions et I homme
6 00 Action sanie
6.30 Teléjournal
6 3* Nouvelles du srort 
6 43 Politique fédérale 
6.51 Politique provinciale (

7 00 La petite patrie
7.31 Les Beaux Dimanches Cir­

ques du monde ”, "Les gran­
des batailles du passé, Cho- 
lel 1793 . Urba 2000

10.30 Téléjournal
10 46 Sport Dimanche
11 00 Ciné-Club Le silence est

dôr”.

LUNDI

(10 45 En mouvement 
Il oo la souris verte 
Il 15 Les aventures de Colargol
11 30 (.es Pierrafeu
12 00 cher oncle Bill
12 30 l,e comportement animal 

I on Dans la note
1.31 Teléjournal
I 36 Roseau Soleil
2.31 Cinema
4 00 Allô Grenouille
4 30 Maigrichon et Gras Double
5 00 Daktari

MONTREAL (PC) — Les 
commissions scolaires du 
Québec en ont assez de la 
"tutelle administrative" du 
ministère de l’Education et 
de "l usage abusif qu'il fait 
de son droit de regard” sur 
leurs oeuvres.

Aussi ont-elles l intention 
d’exiger du ministère qu’il 
exécute dès l’automne pro­
chain les mesures de décen­
tralisation que son titulaire, 
M. François Cloutier, prône 
et annonce depuis son entrée 
en fonction, il y a au-delà de 
trois ans.

Un peu plus et le président 
de la Fédération des commis­
sions scolaires catholiques 
du Québec, M. Hubert Lavi- 
gne, accusait le ministère de 
ne pas respecter la loi de 
l’instruction publque.

Celle-ci, a-t-il dit, hier, fait 
de la commission scolaire un 
véritable gouvernement lo­
cal. avec des responsabilités 
précises, des droits et des 
pouvoirs clairement établis.

Mais la réalité est tout 
autre, et l’amoncellement de 
règlements et directives mi­
nistérielles sur la tète des 
commissions est en voie d’en 
faire de simples "agences de 
distribution de services".

Dans un dossier rendu pu­
blic, hier, et intitulé ”La 
décentralisation”, la Fédéra­
tion explique longuement à 
quoi doit ressembler le par­
tage des responsabilités en­
tre le ministère de l’Educa­
tion et les commissions sco­
laires et appelle à une con­
certation entre ces deux pa­
liers, dès la rentrée scolaire.

On devrait y réviser et 
mettre à jour conjointement 
"les lois, règlements, directi­
ves, de façon à les rendre 
conformes aux exigences 
d'un système décentralisé."

De quoi se plaignent donc 
les commissions scolaires? 
En premier lieu d’être enser­
rées dans la "politique admi­
nistrative et salariale" du

CKRT (Canal 7) Biv.-du-loup
VENDREDI,

6 JUIN
6 30 Téléjournal c
6.45 Actualités & sport c
7 00 The Beachambers c
7.30 Showbizz c
8.31 Hors séries. Jalna c 
9 30 Sam Cade c

10.30 Téléjoumal nat. int & prov.
c

10.50 Nouvelles du sport c 
10.56 Reprise des manchettes & 

météo c
11 00 Appelez-moi Lise e
12 00 Cinéma: Sait-on jamais c 
130 Ciné-nuit: Mitraillette

Kelley

SAMEDI.
7 JUIN

8.55 O Canada c
9.00 Grangallo & Petitro c
9.30 Roquet Belles oreilles c

10.00 Topino c
10.15 Fablio le magicien c
10.30 Le monde enchanté d’Isa­

belle c
11.00 La pince à linge c
11.30 Les jeunes scientifiques c
12.00 Les héros du samedi c

I 00 Sporthèque Tennis no 1 c
2.00 Baseball: N BC. - app c
4 30 Echos du sport - app c
5 00 Bagatelle c
6 00 Soirée canadienne c
7.00 Sur le matelas c
8.01 Nous les comiques. L hôpi­

tal en folie c
10 00 Témoignages c
10.30 Téléjoumal c
10.46 Nouvelles du sport c
11.00 Cinéma: Sugar Colt 
t 30 Ciné-nuit: Femmes à l’essai 

c

DIMANCHE.
8 JUIN

8 56 O Canada c
9 00 Yogi c
9 30 Lancelot agent secret c

10 00 Le jour du Seigneur c
11 00 La flèche du temps c
11 30 Son et brioches c
12 00 Semaine vertp c

I 00 Rex Humbard Ass c
2.00 Univers des sports c
3 30 Jazz de Montreux c
4 00 L heure des quilles c
5.00 Les religions et l'homme c
6 00 Marcus Welby, M D c
7 00 La p tite patrie c
7.30 Beaux dimanches 1) Cir­

ques du monde 2) Les gran­
des batailles du passe rho- 
let 3) Urba 2,000 c

10.30 Télejournal c
10 46 Sport dimanche c
11.30 Cine-club: Le silence c

LUNDI

10 40 O Canada
10.45 En mouvement 
It OA La souris verte
tl 15 Les aventures de Colargol
11 30 Les Pierrafeu
12 00 cher oncle Bill
12 30 Pour vous mesdames 

1 00 Dans la noie
1.31 Télejournal
1 36 Reseau Soleil (TR RTV)
2 31 Cinéma Les règles du jeu 
4 oo Allô Grenouille
4 .16 Maigrichon è Gras double 
U00 Daktari

ministère, qui régit toute 
leur gestion par une série de 
nonnes d’une précision ou- 
trancière.

Ainsi une commission ne 
peut décider de son propre 
chef d ajouter un adjoint à 
son directeur général, ou de 
recruter un professionnel 
dont elle a besoin si, en le 
faisant, elle dépasse les 
normes. Un dépassement 
peut en effet entraîner une 
sanction ministérielle qui dé­
clarerait "inadmissible" tou­
te la masse salariale de cette 
commission, et ouvrirait la 
porte à une mise en tutelle 
pour raisons administratives.

Il en va de même au plan 
pédagogique, continue M. La

par Damien GAGNON
MATANE: Dorénavant, les 

collèges d'enseignement gé­
néral et professionnel du 
Québec (Cegep) devront re­
chercher la qualité et l'excel­
lence tout en tenant compte 
de ressources plus limitées.

Ces propos sont ceux du 
directeur de l'enseignement 
collégial au ministère de l'E­
ducation, M. Robert Trempe 
qui était de passage, hier, à 
Matane dans le cadre du 5e 
anniversaire du Cegep de 
cette ville.

M. Trempe a donné une 
conférence de presse en com­
pagnie du directeur du Ce­
gep de Matane, M. Lucien 
Lelièvre et du directeur de la 
recherche de l’enseignement 
collégial au ministère, M. 
André-A. Bouchard.

Cette déclaration de M. 
Trempe sur l’avenir des Ce­
gep arrive un mois avant que

CJBR (Canal 3) Rimoutki
VENDREDI,

6 JUIN
630 Nouvelles c 
7 00 Les animaux chez eux c
7 30 Ranch à Willie c
8 00 Consommateurs avertis c
8.30 Hors Sénés: Jalna c
9.30 Propos et confidences c

10 00 Sept jours d'actualité c 
1030 Téléjoumal c
11 00 Appelez-moi Lise c
12.00 Cinéma: Sait-on jamais c
1.30 Ciné-nuit: Mitraillette
3.00 Fermeture.

SAMEDI 
7 JUIN

9.00 Grangallo et Petitro c
9 30 Roquet Belles oreilles c

10 00 Topino c
10.15 Fablio le magicien c
10.30 Monde enchante d'Isabelle 

c
11 00 La pince à linge c
11.30 Les jeunes scientifiques c
12 00 Les héros du samedi c 

1 00 Sporthèque c
2.00 Baseball N B C c
4.30 Echos du sport c
5 00 Lutte sur le matelas c
6.00 Soirée canadienne c 
7 00 Jason King c
8.00 Nous les comiques L'hô­

pital en folie c
10 00 Témoignages c
10.30 Téléjoumal c
11 00 Cinéma: Sugar Colt c

I 30 Ciné-Nuit: Femmes à l'essai 
c

3 00 Fe-meture

DIMANCHE 
8 JUIN

9 00 Yogi c
9 30 Lancelot agent secret c

10.00 Le jour du Seigneur c
11.00 La flèche du temps c
11 30 Prélude c
12 00 Semaine verte c

1 00 D'hier à demain c
2 00 Univers des sports c
3.30 Jazz de Montreux c
* 00 Heure des quilles c
5 00 Les religions et l'homme e
6 00 Wall Disney c
7 00 La petite Patrie c
7 30 Les beaux Dimanches "Cir­

ques du monde". "Les gran­
des batailles du passé', 
"Urba 2.000 c

10,30 Téléjoumal c 
Il 00 Ciné-Club Le silence est 

d'or e
130 Fermeture.

LUNDI

10 45 En mouvement c
11 00 I^ souris verte 
11 15 Colargol r
11 30 Les Pierrafeu c
12 00 Cher oncle Bill c
12.30 Le comportement animal c 

I 00 Dans la noie c 
1 3# Téléjoumal c
1 35 Réseau Soleil c
2 .10 Cinéma Les règles du jeu r 
4 00 Allô grenouille c
4 30 Maigrichon et gras double c
5 60 Daktari e

t

vigne, où "les possibilités 
des commissions sont norma­
lisées, uniformisées, scléro­
sées”. Elles ne p<;u.col enga­
ger les spécialistes dont elles 
estimeraient localement 
avoir besoin. Et elles doivent 
surtout subir en quelque 
sorte les "priorités” que le 
ministère leur impose sans 
consultation.

M. Lavigne donne l’e­
xemple du Plan de dévelop­
pement de l’enseignement 
des langues; "les millions 
que nous avons reçus pour 
acheter des magnétophones 
et équiper des ateliers audio­
visuels ne correspondaient 
peut-être pas à nos priori-

le Conseil supérieur de l'E­
ducation (CSE) remette au 
ministère de l’Education son 
rapport sur le fonctionne­
ment des Cegep depuis leur 
création.

On se souvient qu'il y a 
environ deux ans, le minis­
tère de l’Education confiait 
au CSE le mandat d’analyser 
le fonctionnement des Cegep 
et de faire des recommanda­
tions appropriées quant à 
l’avenir de ces institutions.

Le CSE avait alors confié à 
un comité présidé par l’abbé 
Jean-Guy Nadeau le soin de 
faire cette analyse. Le rap­
port (appelé Nadeau) devait 
être soumis au ministère de 
l’Education en décembre, 
mais à cause de certaines 
difficultés rencontrées, il se­
ra remis d’ici la fin de juin.

M. Trempe qui connaît sans 
doute les grandes lignes de 
ce rapport, a dit comprendre 
l’inquiétude de la population 
à l’égard des Cegep.

"L’Etat a investi énormé­
ment d’argent pour mettre en 
place ces institutions, il im­
porte maintenant de centrer 
nos efforts sur la notion de 
l’excellence et de la qualité 
de l’enseignement’’

M. Trempe a même avancé 
l’idée d'un système d’accré­
ditation. C'est-à-dire que le 
ministère de l’Education 
mettrait à la disposition des 
Cegep tous les moyens pour 
atteindre l'excellence. Une 
fois cette excellence acquise, 
le Cegep deviendrait accré­
dité.

M. Trempe n’a cependant 
pas voulu élaborer davantage 
cette idée, soulignant de 
façon humoristique qu’il 
était pour le moment dange­
reux de parler d’estampille 
"Approuvée Québec".

On se souviendra que lors

par Damien GAGNON
MATANE — Le Directeur 

de l'enseignement collégial 
au ministère de l’Education, 
M. Robert Trempe n’est pas 
d’avis qu’il y a trop de 
collèges d’enseignement gé­
néral et professionnel (Ce­
gep) au Québec même si dans 
quelques années, l’on devra 
faire face à une diminution 
de la clientièle

M. Trempe qui était de 
passage à Matane. hier, a 
également soutenu que le 
ministère de l'Education 
n’envisage pas non plus de 
répéter l’expérience de ré- 
gionalisation du 
Saguenay—I^c-Saint-Jean et 
de la Côte-Nord.

Cette déclaration du direc­
teur de l'enseignement collé­
gial est tout à fait contraire 
aux propos que tenait à 1 au­
tomne 1971, M. Guy Saint- 
Pierre alors ministre de l’E­
ducation Ce dernier décla­
rait au cours d’une tournée 
dans la région qu'il y avait 
trop de Cegep dans le Bas 
Saint-Laurent et même ail­
leurs au Québec et qu'une 
régionalisation s'imposait.

Vingt-sept juvéniles ont été 
trouvés hier soir, dans des 
établissements de Sainte-Foy 
vendant des liqueurs alcooli­
ques alors que la police 
procédait à l’opération con­
trôle. Une dizaine d'autres 
personnes étaient en posses­
sion de drogue, soit mari, 
LSD ou haschisch 

Tous les jeunes gens ont 
été conduits au poste de 
police de Sainte-Foy où l'on 
a procédé à leur identifica­
tion Certains sont repartis 
seuls et d'autres, avec leurs 
parents Quelques-uns de ees

tes”, souligne t >l, en se ré­
jouissant que le ministère ait 
enfin annoncé qu’il songeait 
à perfectionner les maîtres à 
compter de septembre 1975. 
Mais encore là, les commis­
sions n’ont eu rien à dire sur 
le choix des enseignants à 
perfectionner en priorité.

Un véritable partage des 
pouvoirs laisserait au minis­
tère. de l’avis de M. Lavigne, 
des pouvoirs primordiaux: 
ceux de recherche et de 
coordination en collabora­
tion avec le milieu, et surtout 
ceux de l'établissement des 
objectifs généraux, et de Dé­
valuation des résultats, c’est- 
à-dire du contrôle de la qua­
lité de l’éducation.

du dernier congrès de la 
Fédération des commissions 
scolaires catholiques du Qué­
bec, le ministre de l’Educa­
tion, M. François Cloutier a 
parlé d'un système d’accrédi­
tation, mais il était question 
des écoles polyvalentes et 
non des Cegep.

M. Trempe a identifié trois 
principaux problèmes que 
les Cegep auront à affronter 
au cours des prochaines an­
nées, soit la limitation des 
ressources, la baisse de la 
clientèle et les relations de 
travail.

Au sujet de la limitation 
des ressources, M. Trempe 
est d'avis que les Cegep 
peuvent faire mieux tout en 
ayant des ressources plus 
limitées. Des choix, sans dou­
te pénibles, devront être 
faits.

La limitation des ressour­
ces viendra en grande partie 
de la diminution de la clien­
tèle scolaire qui se fera sen­
tir à compter de 1979 On 
prévoit que la clientèle des 
Cegep publics et privés sera 
d’environ 135,000 étudiants 
vers les années 197&-1979 
Elle déclinera par la suite 
pour se stabiliser à environ 
100.000.

Quant aux relations de tra­
vail, M. Trempe n’a pas voulu 
élaborer, mais il n a pas paru 
très optimiste face à une 
amélioration du climat entre 
les enseignants, les institu­
tions et le ministère.

Selon lui, il n'est pas facile 
de résoudre le problème. 
Tandis que l'on parle au 
niveau du ministère de ne 
plus rendre obligatoire cer­
taines matières, ce qui forcé­
ment signifie le congédie­
ment d’enseignants dans les 
matières concernées. les syn­
dicats partent de sécurité 
d'emploi.

M. Trempe soutient qu'il 
est important pour Matane 
d'avoir un Cegep et qu’il 
n'est pas sûr que le gouver­
nement poserait un bon geste 
en tentant de réduire le 
nombre des Cegep

Il est d’avis que l'on doit, 
dans la mesure du possible, 
garder les jeunes le plus 
longtemps possible dans leur
milieu

Il soutient cependant que, 
pour une meilleure efficaci­
té, une régionalisation de 
certains services s'imposent, 
comme par exemple un servi­
ce d'admission pour l'ensem­
ble des Cegep d une région 
donnée.

Quant à l'expérience de 
régionalisation du 
Saguenay—Lar-Saint-Jean et 
de la Côte-Nord, il faut rete­
nir des propos de M Trempe 
qu'elle est loin d’être con­
cluante

On sait que dans ces ré­
gions. il y a une seule admi­
nistration pour plusieurs 
campus

derniers étaient de mauvaise 
humeur Une mère de famil­
le. entre autres, a voulu s’en 
prendre à un policier

Une soixantaine de poli­
ciers de la Sûreté du Québec 
et de Sainte-Foy ont partici­
pe à cette visite de quatre 
établissements publics, deux 
brasseries et deux bars- 
salon .

Par la suite, les policiers se 
sont rendus dans une maison 
de la rue Clermont Ils ont 
procédé à une fouille minu­
tieuse et ils ont mis la main 
sur une livre de marijuana

horoire de télévision

Dorénavant, excellence et 
qualité pour les Cegep

Pas trop de Cegep

Juvéniles appréhendés


